
LIN Si I TI T
ocrîemli'eîi humbile lu isiifuaire le.3 sciontîes et (te li t aix, Cer fo i i; 'I i- jour 'de"u<îdy IMu1111o etàtCIfigtaiitiicpà'l

suis'ii or e uri ej n b t lé u uic c révou.ir r occ pr le traite du Prugi, que e
rtc n (!es qi n Ùòjnit<i!i C nÔiîe: ,en inet ilepied ur ce jeunîtI li giurre urt le nouveau laécl!re a la RSui.4 -et que ' iïniiaisside: cx-k

ran t tralnii.re llt ctar, A laryillui kh, le coutlu '1cstur etAles n
I eont it point nulle art es i 'trent plus corl dl UItag' krue sS'hÎe<lirof et Shrn tief, fureit, gelun 1-ianner, il

plétemen réalisées. La gloeuse recepîutn culi'Ion uyi îte arraré% p'r ocrdre<laultan,-et jet4cii prtison, au grand scantdad de p
inon y stnie ne ina ,pas surpri ; cir peu d t toute Ia ihcliutie eu iinn.
suli pour connutitre et appréctierr 1xcellent peuple ejeu9 - Ope rcointe qîue ldy l'iuaig. voulant à tout prix onnaitre les ri

te je s che lui plut peu-tre ué pariotit uilleurs, 'luifeu mc<rs et les ges intrieüs l« s ri, n craigiit pas, .pour satis-
saîcre. t li oifles ltin iiresti e pu£ bie iôlt prédirÝqu i fair sotn insaiilile désir le 'inîstruîire', de pénétrer fien j<<ur dans ce re-fi
jusqice les mnoyens du cotiner f(rssor à sno gnie -luiavcîien diuiîbalcle sacaatuuîirom au risqueu desubir toutes les conséquences de cette c

ain quê; dès qi'on mei trait tsa fpirtée la noturri ture div it(lui "pdu"tcuriosi c

pructire luiiiianciottion iiiiellectuelle, omHe verrait prouvera vec ti: Cesco, gu i'rgc u nc .- Csco ct cre pacé, (l
eiii ismm e iu il dIit:suunrigi n iie aux deux nations les Ius cimi RItoime, parrni ces viles éternellisquil survivr.lni à tout"s les ré- l

vlui ons natturellrs oit huinaines ; nmumens dont les!tanciens Iin.
puissaites et les .plus écair.ées de la terre e aire tout pour cas lt dotée, ont résist jusi'i aux ravages du.teuimp et au van-
5uivre. d ignement la trace le ses ancétres en élevan des Il- dalîsie pls leurtri'r de la mitio.espi <le. Les maté riaax In<i lvs
titutlois propres à répandre les s ences les arts, et à pro- 'r eot sont à tutt oru. Ce ne sunt linut des pierres nis de i
mou voir le bonheur, la prosprité d'unie comminie pairie. véritmibll's rochers eiassés lse unissuir ule amutres, et tellement bien su- s

Je* rends gràce de mes succès u tous ces honi mes sur qui de lerpo,és i et unis,qlu'il serait diilictle de pavser la .plus minice aiguille P
hautes fonctions, de rares verlus, de brillants talents attirent lins leur jonction. Lorsqu'on pense que cres iîndiens n'avaient ini le-
à juste titre le respet et la vé ièratiion île leurs coniciloyent,, l,'vi<-rs, iii iiiucliiniiris f, cnmcii ent p<oint I'usage du fr et encore u

nux évêdues( de b de \lontréail et de Sydiie,ifie moioied<c rniasi iu dle tout nutr cimr, n p qu'être urpns de x' la h <tt perfction de iint de travaux. De' telles .conistrctions nf'ex..E xcellence Ili Gouverneur Général, aux membres du conseil iit pas CeuleenIl1t à Cusco ; .tI eni trgu<tîve Ideplus surpkrenanites damsY
spécial, nux corporations de Québec et deaionîrépl tinsi qu 'à les vallées Voisines. A Ho! ytambo où la cupidité espagnole n'a pas 9
tous les autres citoyens, si ignes de l'cr ime généra l, qui autirnt péiétré, 'n voit eur' i i rand ntimbre lo utaisons presque
m'ont donné une si dotce bienvene par lt réception qu'ils ont intactes et située5 .toutes dnast drois<scrpés au lori des pré-'
daigné fa ire à iimii systme : lenr benveilbinc aura été pour cipices les plus etlIrIyans i aini, leurs p,; sse5urs cherchaient, commemîî I

rnoi un baum' ubien iprécieux i;cair loraqu'une idée s'einpare nus anciens barons de la féodalité, les lieut les mieux défendus pour
d'un homme, qu'elle s'identi il avec son existence, qu'il croit se soustraitre aux attalues de leurs voisinss.
accomiuplir une elle destinée ?enr allant la répandre en tous lieux, NA'ITE
la sympathie qu'elle loi ratire devieni pour le faible propl,èie sUaRs rPtan LUs ct.aCE< , nbor c.'dtriao Nouac nr ranin.

qui ui aprêche le talistan qui lui donne la force stirnatutelle, la Le na'ire baleinier le Hfopce, rapiciine lriglIton, expédié pour i
<onstance invariable, :mit-n lesquelles il n'opère ni persuasion 1 faire la pche de la baleine au delà du cap Florni, daiins la mner Pacili. C

fructueuse ni bien durable. uile, se ir.tvailt le 2: septembre, à neufheures du soir, par untempsS9
icidresse aussi dIl! sincères renircîments aux menmbres des orag'ux, a milieu d'ule chaine die montagne di glaces qui formaient

sociétés, tant i Québec quà Ml ontréal, qui guids parn ilue lar ge rae. A tici tirs( le licte de son .n re, un apercevait une

nobeic ptriotisime sont venues concourir à une bule 'rurvre enl'ue, c e p'eil une hauur ra sat certdneige :tout i esp c 1 que wil pouvait parcouir paraissait rempli ilPénormges 2
format un trésor communenposan preiùre pierre sur udiquaient az l'Océan était entièreent formé dans

l aq u e lle v ie n d ra b ie n tô tu n ccmé de die r n te m p le di e g lo ire , d e c - a scet e p rti e .inei
c i- cette lpartie.I

corde etde lumières où Ilin eseuleaura soi tcle. Le capitaine Brighton trouvait cepeendant la position plus embarras-
En exprimant ici imn reconnaissance aux amis de milon sys- sante que falngreuse, cause lucahne plat qui reinait dans cet i lm- I

ttme je nu lois pas oublier les liabiits dlu Iuc-Can;tda qui miensc bassin. Il n'avait aucune crainte d'éite jeé contre une de ces I
n'on t fait connaîitre le désir qu'ils éproutvaient le se voir ins- montagnes ; leur imtiolbilité le rassurait. Il se bornia donc à <me stricte le

crire nui nonibre des signatamires (lu traité pacifique niais glo- sirveilnIe, connmmandîlée pa;îr sa postion ; tiut le monde resta sur le m
rieuxdonteproposeacdnipionunverserle.Enlesq e , ipour ast la ins' pi iondiiaireni'nt s'élve vers le[rieux dont je propose nduiion univ'urselle. Enlepriant (le ilieu de la nuit et virerde bord pour se retirer de celhusi craïnant, i

recevoir lPassurance d'unote éternelle gratitude pour les marques s'il avançait davantage, d'être enfer uii iilieu dues glaces durant i
d'estime dont ils ont bien coulu m-hconsorer, je les supplie le toute unesaison..
croire que les rezrets Jeu j'épro e de nc pouvoir mie rendre fl A minuit, le vent s'éleva avec frrce. il était acrompané d'une i
leurs gracieuses invitations vt les nombreux et indispenbsable neige épaisse. Bientôt ccn bruit semilîlable à celui lit tonnerr, et dels I
engagements que j'ai encore à remplir avanIt mon retour dans craquemmencs épouvantables pîorîère-nt la consternation dans, P'me des
nia patrie, oit adoucis par la conviction que leur caractère niarinsi rluI b<leiniîer. Ce siial inliquait que la glace était ci iiove-

actif, entreprenant et leur zèle bien reconnu, leur feront adop- l"u t i Le lope recevait desches violens paher uefiet d gIaç mnise
ter les plans qus j'ai aug-étés ici et (fle les deux villes prin- lieurtaiet: ildven.cnussible dc cherrcher une -uic pour échlpperuécue.llie aux glaces. La nuii s'coula au milieu d'nie perplexiré dicile a dé.
cîpales le leur sur provinoce ont acueillie avec tant d'en- cri. s la matinée, lorage se<'alina, et réuipiage vit avecsatifac-
thousiasnc. tion que le navire n'avait pias~prouv é d'avatie majeure. Les imatelots

En offrant lexpression de nia sincère reconnaissance A cha- remarquèrent avec surprise' tue ces inontagnes le glace, qui la veille
cun le :eux qui voulurent bien aider i l'introdtuction de ies senblaient être étroitement lié'set forcaient unebarrière icnpénétrable'
plans dans ce pays, je prendrai la liberté de leur rappeler les avaienît été séparées et preseniaIeint laspect d'un vastearcipel.
promesses qu'ils m'unt faites de ne point laisser rallentir leurs Ver, midi, le nmatelnt de vigie dans la huine du miât demisaine cria:

efforts ; ils n'auront rien fait tant que ouvre ne sera point etvire en tmier ! '' D'abord quelues glaces loiates entre leaope.
accomplie. Que ceux qui ontl intention de doter l'institut brecnosen <e 'exgtr ité lds cit,-itis il lcetarda pas idistineucer
qui va commencer dans chaque ville se htent de présenter lu corps è&ùm di navire, et il fi: ctonné de la iiuiînière étrange ave5 la-
leurs offrandes afin que leur noble exemple trouve des inlita- quelle ses voiles .étaiit orintées, ainsi quî(Ile l'aspect iniserablce queC
teors et qu'il porta des fruits hiatifL' et vigoureux. Que les présentaient ses voiles et son gréement. Ge bâtim ietoia de r
dames don linfluence est partout si douce et en imnie tena à tIlue encbtures devacnt le vent; puis enfin, touchantsurla bave
si puissante veuillent bien dotnner l'exeniple et devenir les fi- des wo itages de rlace, cl demeura immobile.

deles et zelés apéires de la doctrine que je suis venu répandre ; Li s bg vt bientôt que eiétait un navire abandonné ; cependant1
c'estA elles surtout que je l e le soin de contin uer ton il exCrta a tel point la curiit lui c1pitaine Brighton, <Ii'il lit mettre,

c'esà Ic' estsreu . quje immcnédiatemen une piroguie a la ter, 'y emibarqia avec quelqu's ma-
Suvre ; tCest sur leur aappui queje compte pour la réaisationtts, et e dirigea avec vies vers ce t ent,-qi sait ue si <in-

de mes vSux les pns chers. Iilîère navigation. Il.vit en s'approchant que la colue était conirne
Que les iabitans le Montréal et de Québec daignent se cal- ronée lar le m ip ou les choes qu<'elleavat épr.cvés. Il mue su trou-

peler toujours les moments que nous passnnes ensenible iet. vii prsonnmîe sur le lesquocst aricouviert de niete a utnr haie tur
qui seront toujours si chers à mon cœrir ; c'est ait non dles en- nxigieuse. Le capiitin Brightoi héla plusieurs fois l'équpae, cr-
gagenmentis qu'ils prirent les 21 et 22 Janvier. les % "Février sm<ne ne répandi. I allit mnocîter, lorsq'nn sahurd de la ch-nbre,
et ' Mars 1841, de s'unir pour travailler ensemble la règ1né- qui cait ouvert, atura scin aienan. Ei regaranc a travers les vi-
ration intellectuelle de leur patrieu, que je les supplie le tenir tres, i apereut cn hmme am sur un ebaise, devant mne petite tale

. sur laquelleul on vait une c;,ce dle regstre. n c( i-icritæire et deu-v c
leurs mutuelles prumesses, d'oublier noblement de nalheu~- cmes. La failble clarté qui régnait, dans ce ieuîmpêcha de distinguer
reux prejutres issus de l'ignorance et de l'égïsmtie, de conor- d'atres objets.
dre leur zle et de ie rivaliser qetn généireisité, qu'en indus- Le ca pitaiie et les imatilts qui l'accompagnaiet n'hésilérent pas à
trie ; alors seulemîenî t ils auront asur, la gloire et la prospéri- moniter mr le puIt lorsqu'ils v furent, irs semnprese-reIt le dl-Ianer
té le touts. la neiZe lii co Ifv-rai ' eaot la 'tchire dans aq<elle ils pc

Qu'ils ac'ceptent sans distinc'tion Ilaskurance des vieux ar- rent avec ti r îscresei iut mnlée id'fnesecrète i'eîir Le preîiirr
dent-s que j'adresse à la divine providence pour leur bonheur ; hnimt vers leum ils :e dirinrèruit fent l'apparte, anutrii le capitrine avait
je les aime tous, tous occupent une égale place dans rhon emar d'um a personn qui tc réait et imede etnir-S '<'cihmra tl'eux. Lu lershciiie qui s'y trous-aitssta iiioietcivne m-
cSur, et jusqu'à mon dernier soupir ce ser. avec atiendrisse' pondit point ai silit des étrangr qui venai'nt la visiier. On lit
ment roîmmîe avec orgueil gue je pcrterai mia pensée vers ues quilques pas vers elle. alrs on izaperçut q'el!e at saes vien une
bons frères canadiens. <munce mnîisisuru verdariu re couvrait sjonus, son front, et Vieiit ses

Au:xctuit \T-runat :. veo. C était un hiin dî'ue itrentainee d'aninées. Une plume état
près t1 le sa main,-il aplu'ulute sur la table; et lu journal naiutique était

tl Les rédacteurs de jouaux favorables à des institu- .uvert dvant loi L dernière cphrase du journail était ainsi conçue r
lions fondées sur les plans de Mr. Vacieimare, sont priés de 17 janvier ISi . yIlyv a ujurlui soixante-onze jours qjute notrec

nvire est cnfernmé dans les glaces : malcré fous nos eilrts.. le leu s'est
reproduire lt lettre d'ad ieu x ci-dessus.j-Lc Fantasqe. éteîin hier am soir, et nute capitaine a essavco el vaie tic le ralliier...

, Sa tenie 'st mortie ce ciaifi, le froid et de faim, et cinq hommes de
A une assemblée générale lu coni té nummîînîe pour mettre a P 'iag.. Pli 'espoir

effet le sysième proposé par M r. Valtemare-0 Le capitaine Brighton ut ses mîtelcts, stupéfcits d'un pareilspecta-

Sur mmiion le Mr. Vuifelsun, secondé par P'hîon. J. Neilson, ele, s'emresqèrent de guitter c'e lieu sans prorerur tnle seule parole.
En enctrant dans la principle chaitbre le precmuier objet qui auira lur

dSsait-Qbuil soit ionomnié u président, deux vic-pres- atntiIn it lcorps d'une niiie appuyée sur in lit: ses traits avaient
dents, trésoier, tum secrétairc et deux assistants-secrétaires co1srv la fraicheur de la vie; ses merimbres seuilsingaient, par
P",ir mceutre efrfet l'objet de celle assemblée. letIcontractionl, les efforts qu'elle avait faims nci luttant contre unîemîîort

1 eL messieurs suiva nis ont, d'après le lcrutin, été nommés affreuse. A cté d'ell e, sur le plancher, était assis uni jeune homme,
préeidetli et ce-présidents savoir:- nt dais la main droite iun briquet. et dumus la gamclmi un ipierrt

Président : L'hoorable Joi Neilon ; Vicc-résidns :rendiresl't ensuite' sur Palrint. dans l's l ients <le rl'èquipage, et l
Slenry Au k inison, Geurge Van le lson, cccuy-rs. i ils virent îPlusieurs maîîtelts étendus inaniîés dans les cahines. Le

Et les messieurs siiivntist ont été noimiins de vive-voix- corp Vunt chlien gisait dans ti unc in, aui b e 'escalier. Onnce
7dsorier: John l"raer, éciyer ; Secrdaire W. 3, Lind- trouva nul leBarterofviun muidmeruesemusui st r
.n, écuyer ; IsJsits.-Scrdaires Jus. Cauchun et W. B. (,îlese. Imaelots, te. visiter le miavuritvsc italit (le sotiq<cil auraitié-

Lindsay, junr . siré le faire. Il mporta cependilit n!ejournal nautique, sur lequel était
Rdolcî, Qu'il soit nommé un comité le neuifpersonneés, outre crue li route qtue le hrttimceîit avait f.<ir de'pieis sou départ d Linîa et

les îîliciers in comité généra I. dont cinq l'ornmeront un îmi- en ète dl ce journa le nm dl Jrnny, dl ili W ight. Il rutur
s-uns, helirgé du préparer titi phm général de l'instlait ut qu'on ensut i soit bord, fodémcntm hi tiriste sectacle qu'il avait ePi

prOplse d,tabm'uicr, et de rédigerunire nu" r et xamen, des dangers auxquelss
Ie t les navigateurs qui se laissent entraicer trop avant dans les

c èg miiients intérieurs. pour être soumis à 'approbation du co- iers Polaires.
aillé g ênéral a uner ssenmblée qui sera convoquée i cet Vifet. -L e:m: scr r' . r in'srntre qu dirige le o-

leur Qene et à laquelh travaillent dle savanis utrangetrs,desi

L uA ordAosra îie.--Ni< crycons ét re aîgréabl<es à nios lecteuirs en d <es iiu<înuctiriers, vienit d'arrive-r à ci secondehn anlnée. Ce re'cueil est
he<ur donnantîci ihîurlus détails histoîr iesc îur cîuce fmnnwi dhi le-ttri' ci- sutiitutt appr<écic dis chinuiisu s. Car il est le seul , jusqcu'î -ce lotir,

libre, l'h<émrin de< iii lriè'ce nionivl h: uvil<cr~îlih. ('ne Nit ani 'ff- Tlu rndmce rcmpi e unîme icnirucrî ruguliere îles travauxt éirangerrs ,reIa-
rom iladytuh Wi ley ilonta igu est aimutt ur <ldIe ltrîes fi ri cccinnes, dics ias a la chi' i et liarhanname. A dlat er dle 1811, la pchysiquie et

lesuelle's <'îles r<rcntesus voyamges. Sc<n macri 'aîant é ti<înonnuc am. 'ducti-oui ygpr dne eud ti eem o-
bassacleur dl'A d~etecrru titprmès ilcdu cia Auhme lîcii l lc jl'aictucmpna-.i tuera dh'y ô'tre repîrésenit î dhanc <mme revn <1rtmen<'ueIlb
gnca h Conistaino <cphl', ob lt e nb'i tarihli pcas ci e facir neniiarulier Icir sonm - Unec huistoire îîumvsersul e ruîdutile pumremicnttm x fit deîmamndccerait ha
emulru 5a'iemnt a adopuîter <es imOdets Iturquei<s, lu<n<i la siuite, humline'ssc m't vie'<< d'un hccmmiie : qu'es'-t -î' si l'oni y join icla géocgraphlio et 1'hisstoire des
IP'l vationî dle sunn esprit.la îmi rentc souvenut cicuucîe dle urendrlve unîe hart sciences. des lec ires et îles arts, ut<mnp'1ii'ement ncécessaire deis 'A nnalec
accive au lcitriguicspcîlitîqîuesqulii agitrnnt 1< rîenoî d'Achmmii- , etI d<<mmar1 iiinitò1 G n harditIrivait qiuiign' puroîf'sseuirsnlu PAcaem'iie

qidin pierne ocaswnm nacrem gavemet la uissace etla d Pari Pont04 ' hnéiàbonnerin Qild'astoirslil pilh pou
'me l ce' prn ce, ctte histocire ! M iii 'échectisume hu cat venîu uit aide, et le livrqi

reavi àa ti> s lrue ni oucacht pticulier
t la jîhysionocrie quiinlprîmlfu rinnalit de l'apréiation
ersité nel peut qu'ene.uragerrles ielüiuts <le N WMM Charpentier, Dl-

mont, Buette, hg<illa rdirî, Wailan; ijuruy, fqui ont cs si t noéruî t
'lle en rompant le hiaIvs do l'eenignment pour faire participer la

ruvinceaux ler;oiu PAe dénie deParis.
Le docteur Jamsn ancien.interele H'1ôteDicu et de la Clha>-

ité, vietde publier d'rportas.tra-vaux sur letraneinãt de v
i et tis paralyde's Lau ar rapporie entre a ns5 osSerVati"nsd
uérisons du plus haut intérêt celle d'un malade qu'il a firéseniité a lA-
adénle de inédecine après 'avoir traité avec succèsdcnue paralyia
omîplète de la tîce, avec perte de la vue, du goût. de l'ouïe et dee l'o-
orat. Des résultais de c nt nature indiquient de noutlslle8 progrês dans
a connaissance des naladis lu systemne nrveux.

Ces deux ouvrages se irouvent che. Fortn-Masio. lIibrairp, place do
'Ecole de Médecinie, n. 1, et cihez l'auteur, rue d'AI'er, n. 14

-M. Augustii Chaho, auteur du Vono E •viient, vnt du
publier lit pruiêre livrasoqunuvrrge qu aura tn t.'rand regtnuis-
emeni, dabs lequel ce j'unne évrivain dt p erri revu- rouges Ica
robabilités relatives à la mort viol'n(te de M. le du le Bourbanl.
-Un procès assez siriagulirva,, dit-on, utre proclaineietuut por 6 le-

ant le tribunal de preniiorinstant. Lorsque le célèbre docteur Pinl
mourut, ci 186, ses lèves les plus disgues, pari lesqls se tru-

vaient des lhoniinrs qui pus tard devirent célèbres nà leur tour, telil q114)
MM. Esquirol, Alibiert, lRécamier. Rstan, eic, après lini avoir prodi-
g<é leurs soins pendantsa vie, crurent devoir fIire aut.,psie de son
crpis <hlns l'intérât de la science. M. E q piral pr désir de c<nerv r

un souveirt sacré de son ilmustre mtre,.garda sn rêne soignemenlml)t
prépar par lui. Aujourd'hui que M. &quiral vient du descendreast
dans la tomccbe, M. Scîîiai Pinei réclarn à la suces-i le crnte de son

s lre corne en étant le seq) posse.îr légal, et ne Payant j<gl<a ce
ur laissé que par d lfyrene pour '. Ei.sqaurol dans des jmans eétran-

- Dimanche dernier, àonze lieuresdu soir. M. le viconmte d'Ar-
lincourt paýssalt ci cabriolet avec .son domestiqu' danrs [Iv onede

Champs.lysées, lorsque buit hommes, ivres et iurix, ont arr6t6
son cheval. brisé qudues parties de soncabriolet, et -r-esotnt j.tes en-
site sur lui. Htuit contre deux, la lut e ne pouvait qu atre fiatale.
Elle durait depuis quelines ins as lorsqu'une voiture et plusieurs -
sais solt enUa ventus l'interronpr.r Les a salii'ns 0onpris la fuite
mais rmalheureuscmenl1t le domestique du vicote: ir at dejà -vment

biessé. Le san rcuiî-lait sur son vis-ge et ses hfiab t en étaient cou-
Verts. Peu après, ls dlouanîiers de la barrière' dl1l ile et les so:ldlat
du poste se s.cint empressés d leur prtr secours. Oi a couru après

e maiciturr maison cia pu les rejsinre.
- Parmi les diflurernt produe s de gravtre et de lithlographic

qu'ont fait naitre l·s fnéraillcs du cmpreur, ni r.earqctu surtout un
nouvea., portrait le Na panléor dessiné par le 5oj rcmieniudait iniîitaou-
Favier, et du Pàhabile Iurin de J.-* Leru. C' irtra:it doit su r-

vivre à la cpracstace par la nouvelle ut exae r esemlance qu il r'.-
titue à la fiuccre d!'enip-re.r. Lemuipe-reur y est reprêusent ien lSO,
Jansla furue de l'age et 'éclat de sa grandeur. Ualuteur, sais :trar-
tiste, la dessnîé dap 1rès le sauvenirg ju'il aait coni-servé des trits de
Pempereur, depuis les cmpagns de l06 et de 1807.

- t
M~an rén1,-c3e. . Ctsca-Msnsc.

Ramure dui Loup,- :In~. Lero C.cn:x.

Trois-Riviërc,-Mu. Ls. GAcr:Ac.
Gentilly,-Mr. Jos. Bo S.nc, y. e.
13rthier.-i. H ENAULT, Eeuver.

SI. Ilicltel,-B. POcuov0, ECUur.
L'Llet,--Dr. V. MAnRTi '.

Kcsernora.',-A. Dunan.'< Écuye.
Les personnes qui désireraient se charger de l'agence de ce Journal

dans les campagnes, sunt priées de nous le faire savoir.

C O N D I T I O N S.
C eJorm.r. se lrie lcubo2,a:raet. No. 18. rue Si. Jein.

Haute ville. le SAMEDI. L'abomn n est de QUisze Sors par
nmois, ou -.d. 6s. par armée, payalce par Irinestre. Les irais de poste
se ionteront à cI emt.ss par année.

Les annonces sont icmserées aux prix et conditions des autres a-
bissem(ents e cette vi':e.

Toutes communications doivent être arcssérs rit<<c ne rot-r au
Bureau de ce Journal.

AN f ) _1N IV,~

LIVR ES D'E C OLE, c
'. '2, 6. C,~

1 * '."" 47'

Chien dOr, Rue Buae.
TLS on constannmeît un as:sor:im1ent conisdùrrabcle de livres d'éro'c,

en langues atga irantt<çu 'et uin qu'ils offret n venito
des termes avaintageux au miarhand s et i1 m:.rs -els, asi qa

plublicen tenral, prmi lesquel s trouuiet l-s suiv:,inis, savoir:-
9 .un-grielîiétigic ; Histoiro iciennir;' E i >t0itro a -'it1lIlr

A brégée de I'Histtire de ri-rnre, nouve pulbt u a ; t ii e
Cacnada: Hiatoire saie; istore na turihe Grammiaire de Uj-,j-
mond ; Grancmaire de' Léquin Gram:n ide irel , Grammaire d

Lesiza ; Gratmaire de G naulJ ; tëoeraphii odernie: Cati-
chisme iistorique ;eParu, q le et diuble Cour d'édcucation, par

'P"rril Drniini iiaires <IL la ;u ue Françace : Dieunnire Fran-.
çIs-Laitii ; Dictionnaire Latin er;mcnç :i Voculutulaire cde Perrin

ilables de lerriii r Exercises de CLhnb tid ; Deiionn;<ir de Boyer
c ntioiiaiire de N et.

Lai.-nst Utones Pflosoicir:e; Granunairee do n Grammairc
"c " "Rudimnts "d eRud"n idroluen de Mir : Gron-

maicire de irr , rammaire la le Ilotond r Epito n istori
Sacra; ;Delectus; Bellumii Cailinrin (alust.) Uidj ietaimor.

s.,tc" i .uii T.saris Coi)iniecctari Virilri Kir ms: Opera HIo-
rati Flacci; Titus Livius ; Orationmii Tidlii Cie-ronis; Diectonm:rcr,
d'Eiiick •-Dietionnaire : Ainswen.< Corinlli Nepti'- Siclui -
De Viris' Illusitrilbus : Quitntus Cîirtis r Commentarii Caearis
curo-B rutuis-de Amciici ti-de Sceectut-Episto!u Selecio-in Ca-

ta"li""ii.iii-ro Archir t a-pro Lîario-pri .arcello--pr\ iione

Conciones Rhltorie:e CircnecNu pos avec dlcuîmc c ; rinninys
Latin<s ; )ictionnaiiire de lhondot, a:m-fraiçais ; Di'ti -aire de Lal-

leenîst, français-latin: ,Dictionnaire de Noél, rançais-latinI atin-
français ; H loracce 1; Prosodie Ltnc de Lerlcvalier: Pros dicd'Au-
bert Audti - Quinte Curce-Sal:uste; Taciti du lorlibus Ger:ainio-
ruitl , Virgrile.

Atss - Livres de dévotion 'rlié un cba:rn, en veau et n:aroquin,
dure, &C. <&e.

, a re . Cramiiaire de Siret, pour apprendre lAniglais, est aplprou-
vée te prslque ils les s li lires en cette pcroviice,

Québc. 13 Mrs, 15Il.

VENDRE UU A LOLi ER, cette s u:p lrc roriété, rui et.
Olivier. ei devant la résidlene de -Mr. Réimi (cuiroce-t :s'adres-

ser aur sossin ANT. A. PA RENT, Notaire
Québec, 7 Mars 1841. l

A' f.tre don nées ,î domicile, auxi prix les usiî modérés.-Sta-
dlresser àt ce bureau. GQuec, 7 Mlars, S84 I.

q VENSDRE ./1 CE TTE .IMPRIMî~EReIR,

Qubc, 13 Mr' 18L~I

1 S 4<1 ~Ij-:


